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l»os communs espoirs an ouvrant pour les réu- 
nies uneere de paix féconde. » . 

tait à îrWceiSïcftï * TElySèe. Auôfifcê mtniîes-- 
talion ne s'est prodtwîe à «on entrée ni  a sa 
s,.<rtie. Ce la P9*£ des nombreux CUCIôUX station- 
nant aux enviions 

TEEBEIMKB5 & M. MILLEBRHH 
\ V occasion «de îai nouvelle année, le présidieni 

de la Réfiufcfe>é a jeca^ télégramme^ de féîl- 
c tatiot€^tnsBSat;'arJi Swfîa nombre de sfouve- 
-eins et chefs"!'Etat. ^otammeiH du rof£An- 
ctet-?rre* <ru Toi des Betg1»;, <ies rois cVna«», 
S:Ksna«ne de Nerwège, de Danemarek, de 
Suède. Ju- nwéchei Ktaudsiû, cnel de TEtat po- 

VJ^ nrésiqént a reçu également des télégram- 
mes déTWiciiaUaos des cotantes ft-aflçalees è 
l'élraogef.!    ' ' 
 ; -* : : ~ 

Le journal de la C. G. T. 
IL r.VEAÏTl.A DEMAIN 

Pari s, a janvier. — Le«*iurii»i « Le Peuple », 
nrHB« de M> Confédération Générale dn Travail, 
ïotrtla création « été décidée au Conseil Natio- 
nal de la C. G. T., de novembre dernier, paraî- 
tra pour la première foi», mardi matin, «ou» la 
jheetion politique de Léo» Joahaux, secrétaire 
général 4» la C   G. T. 

Le Comité de rédaction de ce journal s est 
réuni ce soir pour prendre les djernières dis- 
positions. 

« Le Peuple » exposera et défendra le pro- 
gramme de* revendication» de la C. G. T- et 
«■tudiera toutes les grandes questions sociales 
qui intéressent la population ouvrière et pro- 
Idctrke, notamment la"= nationalisation de» ser- 
vices publies. . 

L'article de tête du premier numéro exposera 
3c programme et .donnera la définition de l'ac- 
tion qu'entendent exercer les dirigeants du 
journal « Le Peuple J». 

Le Désarmement (Se l'âllemagne 
M. CBIBCHILL SE EESD A PARIS. — L'OC- 

CUPA11*3N DE  LA  EUHR  AJOURNÉE 
Paris, a janvier. — On dit que la vie-lte à 

Paris de M. Churchift souligne l'intention du 
cabinet britannique de soutenir la Fiance dans 
toute action   susceptible .d'être  décidée. 

La nouvelle d'une agence officielle alle- 
mande, disant que le gouvernement allemand 
achète son programme de désarmement .est, 

. eu £ait,.*enue pour inexistante à Londres, a la 
'lumière du rapport du maréchal Foch. 

L'annonce que Hé soin ie conférer avec 
M Leygues sera laissé à M. Churchill indique 
«rue la Grande-Bretagne veut prendre la voie la 
plus courte. 

L'achèvement des mesures en vue d une ac- 
tion conjointe sera laissé à M. Churchill et aux 
experte de  son  ministère. 

Le «Daily Mafl» écrit: « Hier, les cercles 
«fficiels étaient optimistes au sujet du désar- 
mement de l'Allemagne. Le gouvernement 
français a examiné, .outre le rapport du maré- 
chal   Foch,   les  avis   reçus  de   Londres  et   de 
Borne. ,.        , 

» U sembla è présent que la question de 
l'avance éventuelle des troupes françaises dans 
te bassin de la Bufer a été ajournée» 

» On pense que, vu la soldante actuelle qui 
exista entre les AMiéa, il n'est pas nécessaire 
de procéder pour l'instant à des mesures ex- 
trêmes. -^ 

D'autre part, on télégraphie de Londres : 
« On disait ce soir que M. Winston Chur- 

chill,, mùiistre de fia Guerre,  se rendrait cette 
 _t—.».    1    Dn.lc   ^n    TYiiccinn   nef:1 

LESETRENNESDSLAHDRU 
.•: Un avis d'engoî devant •: 
ta Cour d'Assises de la Seine 

La chambre des mises en accusation vient de 
iwroyor- devant la Cour d'assises •dd'-js'-^aie, 
Landru, sous l'inculpation »«v>!r assassiné 
onze personnes idix f<8Bnmes et ftto enfant- avec 
les ciifoostanc-es aggrarrantes .sauvantes : rif> 
mfriiation, guet-aoens et Vois. îMfûur a éaaie- 
méttt retenu dans l'affaire'- liuMHt, inscrit tu 
dossier de Landru,ttrinculpali»j§ i de faux tt 
usage de fau'k. ^ 

M CiDRVRE BBHS ME MALLE 
Madrid, 2 janvier. — Les employés de la gare 

du Nord ayant ouvert une malle qui n'avait 
pas été réclamée, se sont trouvés en présence 
des restes d'une fillette. Le crime remonte à 
plusieurs "semaines. D*apTès une lettre trouvée 
su* la victime, on serait en présence d'un fra- 
tricide.    „;• 

Un sous-off' de Lille 
condamné à Montpellier 
Montpellier, a janvier. — Le maréchal des 

logis Hagarde, âgé de 5o ans, né à Lille, en- 
gagé volontaire au début de -la guerre, avait été 
désigné comme comptable dans un dépôt. de 
prisonniers de guerre, où M a commis des mal- 
versations en. numéraire et en effets d'habil- 
lement. 

Traduit devant le conseil de guerre de Mont- 
pellier, Bagarde vient d'être condamné à deux 
ans de prison. 
  •<»•——  

Ivresse  tragique 
.UN HOMME TIEE DEITC COUPS DE REVOLVER 

SUR SA FEMME ET SON FILS 
Beauvais, a janvier. — Un drame dû à l'al- 

coqlisme s'est déroulé hier soir, vers 9 heures, 
dans une famille d'ouvriers de Brenouille, pe- 

' lite Commune  du  canton de  LiancouTt. 
Le chaudronnier Joseph Gravigneaux 47 ans, 

étant rentré en état d'ivresse, prit fort mal les 
observations qui lui furent faites par sa femme 
et par son fils Albert. La discussion s'enveni- 
raant, l'ivrogne s'arma d'un revolver de fort 
calibre et en tira deux coups sur "ses interlocu- 
teurs. 

Mme GravigneaiN» et «on fils roulèrent SUT le 
carreau, tous deux grièvement blessés au ven- 
tre. Ils ont été transportés aujourd'hui à l'hô- 
pital de Oeil dans un état de* plus alarmants. 
Le meurtrier a été écroué à la prison de Cler- 
mont. 

ïeul) ; DECHY (Hazebrouek) ; HAE&E (Hate- 
brouck) ; BOLLUYT (BaBleul) ; DBBYLLE (Ha- 
zebrouck) ; QUAGEBETJB (Baxebrouck) ; DE- 
LANGBE (Estaires) ; DUBAL (Estah-es) ; LA- 
JOIE (Haiebrou^t) ; PJ2BBS (rkwebrouok) ; 
PLATEmïHazebriliaci) ; et LAUBIDAN, secré- 
taire de VVi D. du Kord. 

Après q«e LAUBIDAN eût exipîiqué le but de 
„la Téuni«n,  PLATWSH des chenainbts, A DE^ 
tANrGRE,   du.  texcile,   d'&staire*,'^résl 
Feurs   observations. 

Une diacussion à laquelle 
DEBSCHOOTBN,   RONSY,    D 
d'autres eamarade«;:' fut clôtu 
l'unaUMàfié,   de la création  d 
à Haaebfouck, dont le se 
le camarade tJUAGIfflEUm 

nt part VAN- 
,   PEEBS   et 

le vote, à 
unio%t'l4àcaîe 

serait 

Furent élus ensuite : PEEBS Achille, délégué 
à la Commission administrative ; QUEGEBEUB, 
délégué' suppléant, et DELANGBE, membre de 
U Coanrai*siou d*eon»rMe de l'U.  D. 

Diverse» nutfes Question» furent ensuite exa- 
minées. 
' ___ ___a&— . 

.»► 

*emaine à Pârisyen mission officielle. M. Llo>vJ 
George n'a pas l'intention de se rendre immé- 
diatement en France, et si une conférence est 
nécessaire au sujet du désarmement, elle aura 
lieu entre M. Cburchiïl et M. Leygues- u 

Ca que l'Allemagne a livré 
Le rapport du maréchal Foch sur ce que 

}'Allemagne a fait jusqu'ici et sur ce qu'elle 
a oofls d© faire, a.u point de vue du désarme- 
ment prescrit par le traité de VersaMes et par 
J'arnfcBg*ment de Spa, a été transrois le 3i de- 
cerobre aux gpiivernemelits  alliés. ,.„ 

Lé maréchal Foch fait connaître les chiffres 
des livraisons et destructions de matériel opé- 
rées paF J« gouvernement «Memarid, tant au 
moment de rarmistice que depuis la mise en 
vigueur du trai^ de VersaiMcs (10 janvier 
i9ao~t, savoir: V-ooo canons livrés et, en y 
ajoutant le* "tubes, 70.000 ; mitrailleuses et tu^ 
|>es, t«3.ooo ; armes portatives, 2 millions huit 
cent mille ; moteurs  d'avions, aô.ooo ; -vions, 
16.00e. .!'*Ji 

Les manquements de l'Allemagne au traite 
et à l'arrangement de Spa portent surtout sur 
Qe maintien des gardes d'habitants en Bayière 
«t en Prusse orientale et sur l'organisation de 
la police de s4reté, ainsi que sur l'insuffisance 
de la destruction de l'artillerie de forteresse 
aux frontières oxientale et méridionale de î'vAl- 
lemagne.        * . 

A ce dernier point de .vue, les Afllemands de- 
mandent à conSer\er: à Kœnigsbe/g et Pillau, 
respectivement, 3go et 20 canons ; à Swine- 
înûnde, qui-couvre Stettin, 3a pièces; dans la 
forteresse de Kustin, qui protège Berlin à 80 
kilomètres à l'est, 168 gros canons ; à Clogau, 
qui   couvre   la  Saxe  à   l'est,   28  pièces.   Enfin, 

"cour !« défense de la frontière méridionale que 
•protège Ulm et Ingolsiadt,  sur le Danube,  171 

'et" 3s canons. A ces propositions allemandes, 
les commissions de l'Entente ont répondu en 
aecêrdani ao canons à Kcenigsberg, 30 à Pil- 
lavt et Sa à Swinnemûnde ; les autres demandes 

;'»nt éfce reponasees. 
• ,. .(..—»<»•■ ■ 

Propagande communiste 
On mande de Pelrogmd que, sur la demande 

*ia TVhiteharine, Jaeques Sadoul vient d'être 
nommé inspecteur général des organisations de 
IHUpaganir  de la Ille Internationale. 

Le v fjcmvaarnement russe a créé une école de 
propagande communiste à l'étranger. Elle est 
installée à Pétrograd et se compose de* sections 
française, anglarse, allemande, danoise, sué- 
doise, norvégienne, italienne, tchèque, hon- 

,'greÉsei Tcaimatïte. poloj*aîset serbe  et   bulgare. 
^ ' "Lc^ Sl«"<ie  celte  &cx>±c   est   de   préparer   <tes   ora- 

»«H»a p*w»»nt faire de la propagande commu- 
niste dans la langue du paya où ils seront en- 
voyés ç« le bureau de la Ille Internationale. 

\   Où est d'Annunzio? 
gURÏME>T PAS A  AVIGNON 

Marseille, 3 janvier. — La nouvelle de l'ar- 
rivée de d'Annuniio à Avignon- paraît préma^ 
turée. On peu* même dire que rien ne ddttne 
corps à ©stte information. Ni à la préfecture du 
Vaautawae, «i à la mairie, ni a la, place, ni même 
•u eoosulat d'Italie, on ne s'est arrêté à la pos- 
sibilité  de  tel événement. 

Certains prétendent que le poète-dictateur est 
encore à FMne- § 

En tout cas, on ne l'a* pas. encore vu passer 
suc  le poqj  d'Avignon. 

Les indemnités de fonctions 
aux maires ries communes 

-IXE PROPOSITION DE LOI 
Georges BajUi61&my. «asly, Cadot, députés, et 

pliLsiettrs de .leurs collègues, ont déposé la pro- 
position de loi suivante : 

« Il sera accordé à compter du 12 janvier 
193J, jusqu'à, la, fin de l'année- 1924, aux maires 
des communes sWiiée» oUins les régàons dévastées 
et comportant une dévastation d'au moins 40 %, 
des indemnités de fonctions mensuelles pour ré- 
munération forfeitaim des démarches, déplace- 
ments, renseignements et autres, qu'ils sont 
obligés de fournir ou d'effectuer en vue de con- 
•eJIMr ou d'aider leurs administrés, pour le paye- 
ment de leurs dommages de guenre. Ces indem- 
nités de fonctions seront dôcomp'.ées d'après les 
taux annuels suivants : 1.2U0 tt. pour les com- 

r munes de moins de t.000 habitants ; 1.800 fr. 
pour les commîmes de olus de 1.000 et tnoins 
de 5.000 habitants ; 2.400 fr. pour' les communes 
de plus de 5.000 et moins de 10.000 habitants ; ' 
:4.0e0 fr. pour tes communes de plus de 10.000 ha- 
bitants. Ces chiffres s'entendent pour ta po*>u- 
laLion déiucmbrée lois du recensement de 1311. 

Du Mon i 60 francs la tonne 
TA Havre, 2 janvier. — 6.766 tonnes de char- 

bon Américain, orovenant du vapeur français 
« Salavérry » ont été vendues aux enchères pu- 
bliques à raison de soixante francs la tonne. Ce 
charbon a été acheta par les Compafinies de 
Navigation. 
 ■* f— 
L'exportation du lin en Belgique 
Bruxelles, 2 Janvier. — La « Libre Belgique » 

dit qu'un arrêté ministériel dispense de licence, 
jusqu'au 1er avril 1021, l'exportation'du lin 
teille,   des   étoupes ^de  peignage   de   Un  et  les 

; —«»•■    ■      "-" 

ROUBÂIX 
■ api      1     u—>Mi^'i 1 ■) m     ■ ■'   ■■■■|I»I-I ■m,        -1  ■ -   ■ 

Boréaux : 39. nu Pa»vréa. — Télépho 

EXPLOrWf D'IVROGXES % 
■Hier, vere 1 heure dût matin, un ^léau 'Léopold 

Brunîn,  ii ans,  t«sgsgiod, demeurant à  Mous- 
de L«n»oy, insultait 

in*erviiurent. L'mi, 
en nuise de réponse, 

un coup éet;*ete en plein poïfririe.r"Condti'it au 
poste; ape*s «ne ^AV>-réslstatiaa.j*» djôle fut 
reconnu pour, être inierdit cte 6#oor. Û a été 
écroué'. 

La 43e Fête Fédérale de Gymnastique 
ELLE AURA LIED BOULEVARD CARNOT 

La      uéunion      particulièrenient      nombreuse 
ou'a   4KBB   k>    OEpnlÉ    d'organisation   de    la 
43e;#Trete     reder«ie^»e     Gymnastique,     qui 
aura liai à Une aux Fêles de ta ï#Wfé d** *"•?-— --—' 

1 double importance du flait de 
ondant Royet 

filés  de  lin. 

MORT BE M 
Berlin, a janvier, -m- M. Bethmann-Holbweg, 

qui était chancelier de l'empire »Hemapd au 
moment où éclata la guerre, vient de mourir, 
après une courte maladie- 

C'est lui qtfi déclara,  à la tribune du Reich- 
stiig, à  propos de la  violation  de la  Belgique, 
que   les traités   n'étaient   que  des   chiffons de 
papier ! 

—; ..eb- — 

Relèvement du salaire 
des mineurs anglais 

Londres, a janvier. — A la suite de l'accrois- 
sement de la production houillère, les mineur», 
eu vertu de l'accord récemment intervenu, au- 
ront droit, en janvier, à un relèvement de sa- 
laire   journalier de  3  'shellimgs,   6   pence. 

-•;£&•■ 

13ilstri policier 
11,373  ARRESTATIONS 

Dans son i-appcffl- sur la préfecture de police 
de Paris M. Massard donne d'inléressnntes pré- 
cisions sur le fonclionnement des xliveis servi- 
ces de li'.drmuistraUon dç M. Ratjx. dont il si- 
gnale  l'activité. 

Du 1er décembre 1319 au 1er décembre 1920, 
la statistique des Opérations et des interventions 
effectuées par la police municipale parisienne, 
établit que 14.575 arrestations ont é'éïopérées 
pgw crimes et délits, parmi lesquelles il en faut 
noter 11 pour, assassina^ ou tentatives dassas- 

-sinat ; 95 ourmëurti^e ou tentatives dé meur- 
tre ; 1.671 pour coups ou blessures vdlon' aires ; 
3.906 pour vota .simples ; 2*5. oottr vols- oualifiés 
(aveerviatences ou la nuit>. 

l^e    total   général    des    inlerventions    s'élève    a 
322.3J6. 

Ce travail de l'année n'a pas été accomoli 
sans risques : 352 gradés ou gardiens de la 
paix ont été sérieusement blessés et 37 d'entre 
eux très grièvement. 

Policiers incendiaires 
Kl ISLANDE, DÏS RAISONS SO^T BBILKES 

ETUIS MAQASIÎIS PILLÉS ÇA* OUDBS 
DE L'ALTOBITR ANGLAlSS. 

Cork, s janvier. — A la suite d'une attaque 
contre Ja police à ^idluftod, d*n* le comte de 
Cerk, le gouverneur militaire a décidé. 4* dé- 
iruïr» plwaieuj» n»isoi\s situées, «kaa se voisi- 
naire   9»   l'endroit   où   l'agression  s'était   pro- 

Sept de ce» maisons ont été brinées. On a 
♦ait aavçtr aux habitants les Ttyson» POWf les- 
qvellas ces mesurés allaient êtr« prises, si on 
.fenr *" donné une fteure povu- empester leur 
wcMt et les objets de valaw, mai* pas tel m«u- 

S*me4i a#rès-rt»i«K. les antorités militaires ont 
encore fait brûler plusieurs maisons à Mkl- 
d?eton. Des policiers et des soldats ont, dans U 
soirée, mis le feu à un atelier, détruit «t pille 
piuiieuw WMtga*iri*. 

Oa»ewB autre villaie, pluateurs maifon» ont 
éU éjraîemesr» brftiécs. 

24 MILUOXS  DE VOLS 
Le vol de 5O0.QBO francs de bijoux que se 

sont offert, comme étrennes, les deux malfai- 
teurs qui ont opéré le 31 décembre au. soir, rue 
Tronchet, clôt congûrhent la série des méfaits 
de la pègre oarisienhe en 1920. 

La> sta^nstique de la préfecture de police ne. 
laisse pas de nous apporter a eet égard quel- 
ques précisions qu'eu ne saurait, sans ironfe, 
qualifier d'édihautes, mais qui ne manquent 
ni 'd'imprévu ni d'intérêt. 

En ne faisant entrer en ligne de compet. en 
effet, que iea vols en espèces : valeurs, bijoux 
ou marchandises, dont Testimation a pu être, 
exactement déterminée, c'est-à-dire en négli- 
geant les innombrables cambriolages do tous 
genres de fournitures ou denrées, autos, pe- 
tites escroaueries. etc;, le montant des vols 
commis dans Paris, de ianviee ft déoenitire 
1930. s'élève à la somme fabuleuse de 23.224.316 
francs, qui deviennent, si l'on y ajoute les 
&00.000 francs de bijoux dérobés "a M. Léon Cél, 
£3.754.ètti francs, soit un tout petit minimum, 
«n chiffres ronds — ouisque l'on a fait abstrac- 
tion des moindres méfaits — 24 millions de 
francs. 

Sur cetie somme, le seul ministère des finan- 
ces prend sa bonne part PPAU 2.500.000 francs 
(voj de bons du Trésor du 19 mail, plus Sû.QOft 
francs (fausses primes de démobilisation : 19 
juin), plus .700-000 fvanes 'escroqueries à l'nlde. 
de faux : 10 novembre), soit au totai 3.220.Q00 
fraiics. 

LES GENS 
ne   se   mettront  pas   en  grève 

LE   SYNDICAT DCNKEKQUOIS EST  INFORMÉ 
QU'ILS OBTIENDRONT SATISFACTION 

■Le Hvn*m* dtès gens de mer, 4 Dankerque, 
a été informé par .télégremmae qua satisfactioo 
serait donnée à leurs dernières revendications. 

On sait que ois revendications eiat ..relati- 
ves à des questions de pensions, et que-Je syn- 
dicat qui-avait déjà préseiïté des deaderat* avait, 
cette fois annoncé qu'il appuirait leurs reaiamar 
tions par une grètvë. Le péril est donc évité. 

•—, —■••^&*"— ■ 

Le Hacing-CluiJ Houboisien inaugure 
le monument à ses morts 

Hier après-nndi, à 1 h. i/a, a eu lieu, au 
parc Jeau-Dubrulle, l'inauguration du magnifi- 
que monument que le Racing-Club de Roubaix 
a fait élever à la mémoire de ses 84 membres 
morts pour la France. 

En présence de nombreuses délégations des 
armées alliées, des sociétés sportives de la ré- 
gion et des familles des disparus, quatre dis- 
cours ont.été prononcés : M. le général Dauvé, 
commandant le premier groupe de subdivision 
du 1er corps d'armée, s'adressant particulière- 
ment aux jeunes sportsmen, leur a montré 
l'ennemi toujours en embuscade par-delà la 
frontière et l'obligaU0» pour nous d être en 
mesure de lui inspirer la crainte ; M. Lucien 
Monnet, présiderut du Racing-Clufc, a magnifié 
ces morts glorieuses qui ne sont- pas une fin, 
«vais un exempte; M. le docteur Dupré, ad- 
joint au maire, avec son éloquence vibrante, a 
dit son admiration sincère pour ceux.qui, par 
(leur sacrifice sublime, ont couvert i'une gloire 
nouvelle les noms de la France et de la Ré- 
publique, mars l'orateur a rappelé aussi qu'il 
y « une autre guerre à continuer inlassable- 
ment, celle contre la maladie, ïa tuberculose 
surtout, où l'hygiène sportive doit jouer un 
grand rôle ; M." Jean Catteau a lait ensuite 
l'appel des 84 noms. Deux officiers, membres 
du Club, MM. les capitaines André BTowaeys 
et Chartes Scrépel, chevaliers de la Légion.' 
d'honneur, titulaires de la croix de guerre, qui? 
montaient la garde de chaque côté du monu- 
ment, répondaient alternativement à chaque 
nom, au milieu d'un siience impressionnant : 
«mort pour le Patrie», 

M: Jooris es* venu ensuite apportes: le salut 
des membres des 12S clubs de football du 
Nord. 

Le monument se compose d'un obélisque de 
quatre mètres environ, entouré d'une haute 
balustrade en pierres, construction de l'archi- 
tecte A. Lepers, et sur lequel se détache un 
superbe bas-reîie* en brense représentant un 
jeune homme en costume de sport brandissant 
d'une main le dTapeau, et de l'autre un glaive. 
Ce morceau est dû au ciseau du statuaire Ed- 
gar  Boutry,  grand-prix de  Rome. 

Drame dans un enfe à Roubaix 
POUR SE DEFENDRE, UN CAÎIARÈrnER ROU- 

BAIHIEN FAIT USAGE DU RRVOLVBR ET 
BLEHSE   UN   ASSAILLANT. 

Samedi, à 8 heures i/a du soir, deux indi- 
vidus ivres entraient au café Dleporte, place 
de la Gare et cfierohaient noise au patron de 
l'établissement. 

Une «lisçusaion s'ensuivit, au cours de la- 
quelle /Ms voulurent frapper leur interlocuteur 
à coups de bouteilles. Mais, empêchés par des 
consommateurs, ils revinrent une demi-heure 
plus tard armés de briques i dûû( ils voulaient, 
assommer âea  clients. 

M. Deleporte s'arma alors d'un revolver et 
fit feu. L'un des deux ivrognes s'écroula, le 
cou percé d'une balle, tandis que son acolyte 
se sauvait. 

Le blessé est un sieur Emile Deledicque, 
3g ans, journalier, demeurant rue de l'Aima, 
lort Frasez, 3$. M. le docteur Desbonnet, ap- 
pelé à lui donner ses soins, a jugé sa blessure 
sans gravité et  l'a fait admettre à l'hôpital. 

M. Doyen, commissaire du 4e arrondisse- 
ment,  a  ouvert  l'enquête. 

Histoire de lapins, i Tourcoing 
t.e 30 décembre, vers 4 heures du matin, M. 

Gustave flatteur, marchand; de voteàMes, demeu- 
rant è WatureloK, rue du Vieux Bureau, 101, 
accompagné de trois autees personnes, s'aippré-. 
te4U à passer en France avec 125 lapins tués. 
A la frontière, près de la carrière Bonté, ils fu- 
rent aU-aquéè par plusieurs individus qui fcirt- 
ivtit dt36 coups de revolver dans leur direction. 
Crovant' afvoSr affaire à des douaniers belges, les 
porteurs de lapins s'enfuirent tfn anandonniant 
leurs sacs. 

\lais samedi matin, vers 8 heures, M. Bat- 
teur reconntut ù la douane française de la Mar- 
Hèr>ï, -4 do ses sacs contenant encore 94 de ses 
lapins. Il porta, plainte et peu de temps après, 
un sieur François Coveliera. 65 ane, demeurent 
rue de la Tête d'Qrcne, 110, à Mouscron, fut 
î-econnu comme un de ceux quti avaient apporté 
à la xîouane les lapons trouvés. Malgré ses dé 
négations, il a été rcroué au dépôt de la» Croi*- 
îloinge. l7ne enqUêf© est ouverte, 
' _ _ <fc~- —— 

Lus Dïmanchs SpoyfefP 
La WGt^ D'ALSACE BAT la LIGUE DU 1VORD 

PAR TROIS BUTS A DEUX    ' 
Ce fut ÏWk des plus beaux matches de la sai- 

sou que celui qui sest disputé hier, au parc 
lean-Dubrulle à Roubaix, entre; la Ligue d'Al- 
sace composée des meiPeurs joueurs de Stras- 
boartt, Mulhouse. Sohlestadt. etc..., et la Lig»e 
du Nord composée des meilleurs joueurs Noril- 
distes. 

Après une partie chaudement disputée, le» 
Alsaciens sont sorte vainqueurs de, l'épreuve 
par 3 buts * 8. 

LES voTar "' 
Le jour de r#n, -vers 10 heures du soir, le 

nommé GuBtswe Piewonne, 29 ans, chauffeur, 
dénœuraiit rue Archimède, 8a, a été 6urprj»«tans 
rég^-ierria Dgel». \70, ru* de l'Aima, au moment. 
où il dàs&ànuiîeJit dans «es vètemente 'pgusteurs 
bouteJUes de Hqueurs. Il a été e^nrêté.       -3**^-. 

— Hiers, vers 7 heures du maitin, un inconnu, 
profitant de ce que la porte était ouverte, a 
pénétré dtans le couiotir tele la maison portAat te 
numea^; 138 de la rué du fibùèigeèt y a, voie utt 
pardessus, une paere de gantis et un parapâuje, 
valant en tout 60O fr., ou préjudice de M. Van- 
damme, négociant. 

La vie moins chère 
Voir aux annonces, tarif des Cokes de la So- 

ciété  Roubaisienne   d'Eclairage. 13.197. 

AUX COLONIES i>E VACANCES 
J'eus la bonne fortune déliasser jeud* 20 dé- 

cembre, aipnôs-màdi. rue du^Gollège. Ami des en- 
fants, je m'émerveiSlai devant 1» foufle inn«-'m- 
brahle d'éoutftecs qui sortaàatnt de l'Instiùttit r- 
got. Je les suivis, entraîne par leur joie dénia _.;e 
jusqu'à la saHe «tes fêtes» nue de l'Hospice. Kt 
toujours pertageant teur galté, j'entrai avec &ux. 
Quël-te ne hit pas mon admiration de- me trou- 
ver en faœ «te plut? d» SJûUO garçonnets et fil- 
lettes, se rangeant adnutealblement sous l'habile 
direction de MM. Lesa»jq, Cafe-ice, Marchaa, d'dns- 
tiit.utemrs et insUtutrices  ! 

Vive ilfEcoèe laïque ! me ôV3s-je, «^ pour elle 
j'assistai à une séancei cwématagra&hilque-mer- 
veilleuse où les fièms avvaiant été très bien choi- 
sis pour amuser et pour instruire. Et je pensât : 
« Qu'A est bon pâair Boiubaix d'avoir un Conseâl 
murrioiped qui ' s'intéBesse anitanit aux enfants 
des pralêtaires et que les ouviriers dtodvent être 
hetureux de posséder en M. le Docteur IXmré 
un ami dtes petits déshérités » Depuis te mois 
d'août, ce iph^nthrope se dévoue pour doter 
Roubaix d'une coftonie de vaoanees, et aidé de 
l'Administration muraicipate, de- MM. Lecocq, 
Herohuelz et Caiifee, «at anrivé à kâes résultats 
surprenants. Le Pont iRouge a «censé 1.500 à 
2.000 élèves, la salte les Fêtes rue de l'Hospice 
en a réjoui aujourd'hui plus de 5.000, 

•Aiprès la séance, au nom VSe la MurwcSpaJSté, 
M Dupré a remercié les enfants dôtre venus 
aussi nombreux. Il des a engagiès à peïstâvérer, 
les assua'ant que ces réunions seraient tou- 
jours de plus en çrtus ùitéressanites et que l'ad- 
nùTusUiation nwinicipale ne moulerait devant au- 

cun sacrifice pour, récréer les petit roubadsien*. 
Sur cç, après la distribution de gâteaux, cte 

coquiHes et de gaufres, tout ce petit monde s'est 
retiré en bon ondira, enchanté de ta. soii^èe si 
bien passée et se promettant bten d*ôh>e de plus 
en plus assidu, à la « Colonie (de Vacances ». 

Les tickets numérotés doivent être conservés 
précieusement, car ils donneront droit au tirage 
d'une prochaine tombola. M. 

«3*. 

.<j&« 

CONfrRÈS D'ARRONDISSEMENT 
il ri. 0. m SfEfafs BBïïfeB A Hort 

L? dernier Cougrèa d'aïrondfcasement prévu 
par la Commission administrative de l'U. D. 
du Nord s'est tenu à Haaebrouck. îe dimanche 
a janvier:. 

Etaient   présents:  V.^NDERSCHOOTEN, d¥lé- 
I »U9 «t'axrondiaaesaaot à U C A. ; RABAT (Bagl-    et intérêts. 

INAUGURATION   D'UN   MONUMENT 
Avant le-match il avait été procédé h l'inau- 

guration dw' monument érige à la mémoire des 
M1 membres du Baclnjj-Club de Roubaix morts 
pour la France. «„,   , 

Au caurs dfl celte cérémonie, MM. le général 
Dauvé. Monnet, président ou R.C.R. ; Dupré. 
adjoint au maire de Roubaix ; Jean Catteau. 
vice-président du R.C.R., et Jooris, nrésirlent de 
in T î<rr<3 du Nord, prononcèrent de chaleureux 
discours. 

—..%;*- 

Wmm C0RREGT10HHE 
DS LILLE 

Audience dti 31  décembre 1920 

SOURI? D'USINÉ- — Pour vol de chiffons de 
laine au triage Valeutjn-Rousseil, où elles étaient 
employées, les nogynées Herssens Adèle et De- 
greote Léonie, demeurant toutes deux à TOWT- 
coîng, rue 4e Mulhouse^ 37, récoltent, la pre- 
«Mfc-»> S mets, et la «ecQA4c, a mois fa/prisdru 
, ÇÛIIRANCE MAL PLACEE. — La daroe Phi- 
tomèae Bossart, ciiltMfatrice à Lest rem, avait, 
confié, 00 I»I4, au nommé Qabrjel Madalier, 
pour UM valeur de ac.eno. francs de titres. 
Après la guerre, ce $c*»ier ne jugea pas utile 
4c restituer  lea A'akurs   a  sa  propriétaire. 

Four ce* motifs, le trjbuual çohdamqé Mada- 
liér, p*r défaut, à ttn irt de priaen-, à la Tek'v 
tution des titres et à 4-ïoo francs de dommage» 

TOURCOING 
COUPS DE COUTEAU 

Le siewr Henri Thomas, 16 ans, c?éboiu*reur, 
demeurant a Tourcoing, rue d& Sotasoms, a 
été arrêté pour avoir, au cours d'une discussion, 
porté des. coups de couteau à M. Henri Ov*3£ t, 
demeurant rue Ampère, Une enquête est ouverte. 

IJS   VOLS 
La" femme Jôuveneau, 31 ans, demeurant à 

VVattreios, rue duMont-à-iLeux, 50, travaillant a 
la savonnerie Fraihoy, rue Malser.ee, a été ar- 
rêtée e. la sortie de l'usine, porteaiee de 3a sa- 
vonhettèa. 

— M. Jules Herman, ma«*and de légumes, 
rue die la Marlière, 9, a porté plaine contre 
IMX nommé François Marenx, poui- YCà dfun at- 
t«lag3 et d'une somme de <H0 fr, L'inoulpé est 
en  fuite,    ■■).. 

Autour de Roubaix-Tourcoing 
WATTRELO^y 

ON PEUT SE CHAUFFER. — L'inscription et 
la vente des tickets de charbon pour la aie dis- 
tribution auront lieu» à l'abattoir, de 8 à 11 h-, 
et de t4 à 16 h-, dans l'ordre suivant : 1er sec- 
teur, lundi 3 janvier; ae secteur, mardi 4; 3e 
secteur, mercredi 5; 4e secteur, jeudi 6; 5e 
secteur, vendredi 7; 6e secteur, samedi 8j i* 
secteur, hifloV 105 8e secteur, mardi 11; oe sec- 
teur, mercredi la} 10e secteur, jeudi i3; retar- 
dataires, vendredi i4- 

Prix, «4 fr. les 100 kilos; fanviHes de une et 
deux^personnea, 100 kitos pour 3& <r.; fanûlle* 
de 3, 4 et. 5 personnes, aoo kilos pour'îS fr.; 
familles de 6 personnes et au-dessus, 3oo kilos 
pour 7a francs. 

Les familles pourront, à leur choix, se toûre 
îuscrîrè pour des quantités inférieures à celles 
fixées ci-dessus, soit po«r 5o, 100 ou i5o kilos, 
selon leur classificationc 

N.-B. — Eh T»iso«i de l'augmentation des arri- 
vages de charbon, le Bureau de ravitaillement 
est autorisé à établir un carte de charbon pal 
ménage au lieu d'une carte par famille. 

AU RAVITAILLEMENT. — Période du 1 «u 
14  janvier  1921   : 

Jours de distribution de 6 h. 3/4 orécises a 
11 heures 3/4 dans l'ordre des numéros des 
cartes de ravitaillement, savoir : 

K No 1-a 640. te hindi 3 janvier: 641 h 1.2S0. le 
mardi 4 ; t-381 à 1.930. mercredi 5 ; 1.951 à 2.560, 
jeudi 6 ; 2.561 a 3.200. vendredi 7 ; 3.201 à. 3.840, 
samedi 8; 3.841 à 4.480, lundi 10; 4.481 à 5.120, 
mardi 11 ; 5.121 à 5.760, mercredi 12: 5.761 à 
6.400, jeudi 13: 6.401 à 7.040, vendredi 14 jan- 
v«e de $ h. 3/4 à 11 h. 3/4 ; 7.041 et-au-dessus 
vendredi  14 janvier cîe  13 h.  3/4 à  16 h. 

Par «personne : café, 50 gr. pour 4 fr. 50 * 
aucre en poudre, un kilo pour 3 fr. 85 ; cacao, 
500 gr. pour S fr. 

A    voloi)t«     ;    extrait   <le    boeuf.    2    fr.   le    pot 
bœuf rôti, Z fr» 50 la boite - saindoux. 4 tr. les 
450 gr. ; sevénnettes « Bath Soao » 1 tr. 25 ta 
savonnette d'environ 185 gr. ; savon en barre, 

Jftk-lr. 75 tes deux morceaux : autolave (produit 
pour laver) 2 fr. 25 îes 800 grammes; lait nen 
stucré, 3 fr. 25 les 2 boîtes ; chicorfte, 3 fr. 50 
te kHo; vinaigra, 1 fr. 50 le litre; huile. 7 fr. 
le litra ; poivre, 1 fr. les 100 &r. ; beurre de Nor- 
mandie fprlx suivant te cours); chaussures de 
fatigues.Américaines,.âl-fjvla p?Jie.;^ch2ussu- 
res de repos. 21 fr. la paire : chaussures natio- 
nales (voir Drix affichés a la ^orte du magasin) : 
ciçeeons, «4 toile-,  9  fr. pièce. 

|Bfe-.-' ETAT-CIVIL 
Naissances — -AMsert Vercoutére. rue du Crâti- 

nier. 17. rr- jeaulette Desorgue, rue. Victor-Hugo, 33. 
B*o*« — MathWde Van Linsftarg**, wwe Her- 

tK>a 8* an». «ans"i>roa*«*<Hi. rue do Damier. 84. — 
Marcelle pçlbersfue. 3 iours. rue d'Audenacde, 137. 

f n ■ ,i      iflpî'    Il 

IvIIvIvK 
Les effets du Nouvel-An 
" Les fêtos du Nouvel An ayant privé un res-, 
taurateur des environs de ta Nouvelle Bourse, 
de la totalité de son personnel, ce commerçant 
se vit    pour oette raison^ conft?wnt de ferme*" 

13?t, a acquis 
la pr««en<qe du 
uêral de l'Union d»*t^ Sociétés de Gymnastique 
France et de cte'îÇjHH. rassemblée avai^ ensuis» à 
pe   pronooeer  d'une • manière   définitive   sur   1s 
choix du. fterraàn 33* la fête  fédérale. 

M. Mortel LauPenge. membre de ra: 
cfe Commerce, repeésenitait  cette  Com- 

M. VVagteiar, qui présidait, entouré.dot», 
bres d>u bureau, exposa immédiatement après 
l'adoptiorfr.4u procès-v«Bbai de la séance du 12 
decemtwe dernier et le» souhaits de ftîerr*erw» 
odressés à M. le Comltiandiant Royet, les dé- 
marches faites et les observa.tk>ns rèoeuilUes au 
sujet de rattectaUcai cLun. terrain de fô.te. 
.TTÎJe ohoisx du. ComiteVs'était d'abord porté, d*ac- 
cond avec PadaninrilJtiwtion municinôte, sur te 
Champ de Courses de Lambersart. dont te cadre 
très séduisant était à considérer. Mais après ex- 
ploratàon mtoutieuse dm terrain, il a tellu re- 
connaîtra que La nature spanjgieuaa et mouvante 
dut- soi ne se pretia.it nuilement à l'installation 
douille ptfite cehtraie d'exserciees. en" cas" de mau- 
vais temps. 

L'occupation du Champ de Mars avait été éga- 
lement envisagée. Mais, FmoartibAde dans la- 
queBeifee trouaiw de» Comaé d» pouvoir compter 
sur la démalCtiion an temps opportun, pour le 
convmencement très proche des travaux d'amé-; 

nagement du terraiin des constructions provisoi- 
res qui y sont édifiées, a fait abandonner le 
projet. 

Le Comité mtevalt plus, dès lors, à se pro- 
noncer, que sur une troisième proposition qui 
consistait à adapter aux exercices de la 43e F&te 
Fédérate, un vaste champ teboriré situé Boule- 
vard Caàinot. attenant aux glacis des «orttfica- 
tions. près du buroan d'octroi, à ga^uche en se 
oàrigeanit vers La- Madeleine. Des , pour parle rse 
avaient été engagés avec le bailleur du champ 
et tes conditions avaient été éventaeltemerot ac- 
ofeptées.    ' 

Avant de procéder au vote, la parole a été 
donnée par M. Wacbmar à tous ceux qui 
avaient des observations à présenter dans «c 
sec» et* dans ira aiuSre. 

M. Quivy de- l'Etang, vice-président du Comité 
d'orgaiwâaUosi s'est déclaré partisan du terrain. 
mSKtaire de Ronchjn, dont on ooimait l'étendue 
son seul défaïut est «"être trop éloigné de l'agglo- 
mération lilloise. 

Toutes tes idées émises, les avantages dai ter- 
rain du Boulevard Garnot, dont la situation, 
faiL pour ainsi dire, partie integra'e du tarr^' 
toJre de Lille, ont prévalu sans conteste, puisque 
rassemblée en a arrêté le choix à raboftimité 

i de ses m>errsbres. moinB. une voix. C'est donc à 
l'entrée dw. Nouveau Boulevard reliant Lille à 
Roubaix et à Tourcoing, qu'aura lieu la grande 
nîanii.festation d'éducation physique de l'an pro- 
chain'. 

Après quelques explications d'-ordre différent 
préseriitées par Mi.1. Detepoulfe. Uelplaaique, 
Victor Detite. de Breyine, le colonel Mascarel. 
Boyavail. Théry, Martin, etc.. M. Wachmar a 
donné la parole à M. te Commandant Royet qui 
a développé avec beaucoup de clarté, lés vues 
du Comité de Permanence de l'Union de France 
sur la façon d'envisager et de mettre en pra- 
tique; pour en obtenir de bons réslutais. l'édu- 
cation physique apphcruiée aux jeunes fUles. 
L'admirabîe orsaniâiiioii des Sokoiettes de Pra- 
«ue a été évoquée par lé délégué général de 
l'Union.'de France qui a' été très applav.'li. 

î^a prochaine rêunî'on générale a été fixée au 
dimanche 16 janfier 1921.  Ce jour-là toirtes les 
commissions.   précéderan>ent   «nontmêes   feront 
connaître les travaux qu'elles auront- élaborés. 

i ——",   '»'*'V . 

Un   «détient »   voieur 
IL   RE*D   L'AKGEST 

C'est une bien singulière aventure, que celle 

Les.sessions spéci ^e licence, de P. C. N. 
Éiltjut «gfrë W de Baccafiauroait  raîervces  aux   baaéiiciaires 
i«si.imio.Akfdu  proa»mme restremf slouvrteo»* aux  dates 

^LËKè'.' le runrîT2l';!anvier 1921. 
vTjC. N- le lundi 2* «armer 1921, sous réserve 

de JasUfier ttes- 'trote-rn** de tr«*«»j3r-*pratiques 
ré g temeeria i ras. 

liaecaliaiuiaiai. k lundi 31 janvier 1921. 
-   SesTtnt admis â s'inscrire pour cette session ; 

1° Les candidats des classes 1017 et antérieures 
■pisSrSant d% 3 ans dfr présence son© tes d«%- 
peadT« ; 

2» Les candidats des clesees 19*9 et antérteu- 
. «es demeurées en réglons drrrtfoies ou qui, s*e- 

t.<*rbt  reaiiés  devant  l'invasion-,   justifient   avo*r 
éft.   dans   cette   position,   retardés   dans   leurs 
*fc>y»  ; 

3° Les candidats non sursitaires de la ctesse 
10iS qui ont échoué aux examens de la éem- 
rrème partte aux sessions de juillet, ou oelc-bre 
1920. ou qui ont été ad)m:s à la première par'-!*» 
à l'une de e«| sestens. 

Le registre d'inscription sera ouvert du 3 ût 
8 janvier inclus. 

tante qu'elle a frétée an Ministère de ITn***!*"*: 
pour le souia^ement <te l'infortune des populattoa» 

«■■tliji et rapatriées ». 

FACULTÉ DES SCIENCES 
Sessions spéciates de Licenc*,  de P. C. N. et d* 

qui" suivint à M. Batuiîle, cabaretier à Marcq-en- 
Baroeul,  287, Tue du  Boulevard. 

Venu à Lille, le samedi 1er janvier, en com- 
pagnie de son épouse, il s'aperçut, dans la soi- 
rée, de la disparition de son portefeuîïte, lequel 
contenait pour environ 8.000 francs de valeurs, 
soit 5 titres de rente de lVmprunt de 1920, d'un 
rapport de 60 francs chaeuj», et 4 litre» du Cré- 
dit   National,   d'une  valeur,  totale   de   2.000 fr. 

11 s'en fut conter c* fait au commissaire de 
permanence qui, soigneusement, prit note des 
déclarations du plaignant. 

Or; dimanche matin, M. Marcel Aldebert, de- 
meurant 3i, rue Mourtnant, passant sovus leâ- 
voûtes de l'ancienne mairie, trouva, dans lia 
ruisseau, trois titrés qu'il remit immédiate- 
ment au commissaire de servtee. 

Ce de*nter ayant .accompagné M. Aldebert 
pour s'enqàt$rir de l'endroit où avaient été dé- 
couverts les précieux papiers, en retrouva, un 
peu plus loin, »ix autres, délicatement placés 
sur le tronc d'une .colonne brisée. Un, morceau 
de briques avait été posé par dessus pour leg 
empêcher de s'^nyoîer. 

Vérification faite, il s'agissait des valeurs dé- 
robées à M. Bataille, qui en rentra en possession 
avec   une   évidente satisfaction. 

Quant au portefeuille qui les contenait, il n'a 
pu être «. récupéré »• 

L'enquête de la police se poursuit donc. 
M. Aldebert  a refusé  toute récoinpenfa pour 

son acte "de/probité. > 
 —~-*l~~.  

UNE NOYEE INCONNUE 
Hier, à S h. 45 du soir, des mariniers ont re- 

tiré de % Dénie près du Pont du « Petit-Para- 
dis », le corps oHwie femme paralseanil âgée de 
50 à 60 ans. On n'a retrouvé sur celte malheu- 
reuse aucun papier permettant d'établir son* 
identité. Voici son signalement : Taille 1 m. 5S, 
Oheveux châtain clair, visage maigre, corsage 
et jupe noirs, manteau gris doublé dHwie étone 
rayée blano et noir.   - 

M. Pomanier, commissaire de permanence, 
s'est rendu sur, les liei#x et, a^rès. les constata- 
tions d'usage, a fait transporter le corps de 
l'inconnue à la Morgue. 

PAN!...  DANS.LA Y!TliX? 
Le marohand laitier Henri Carpentier, de- 

meurant 3g, rue. Pasteur, se trouvait rue Basse, 
occupé à servir sa clientèle, lorsque le cheval 
attelé à sa voiture prit peur et s'emballa. 

L'animal, affolé, alla ainsi se jeter .dans !a 
vitrine d'un estami'njet tenu par Mme Veirlenne, 
i, rue Mâsurel, y "causant d'assez impbrtanis 
dégâts. ; i 

Par bonheur, il n'y eut pas d'accident de per- 
sonne. 

Le laitier paiera la casse î... 
■ t "■ «. 

Les matinées classiques ?\tm Bertio 
• « LE DEPIT AMOLBEUX » 

« M^DE P0LECEALG.NAC ». DE MOLIERE 

Dans sa^çauserifâ à la fois érudtte ot familière, 
Bertiii évoqua hier te souvenir du cnàteau tte 
Chambord où fut créé en 1669, M. dé Pout-ceau- 
gnae et^ pour, nomment dirai-je ? attjérruer 08 
qu'a de lotud cette farce de» MoKère, te disert 
conférencier rappela quelques traits des mœurs 
idu temps que :^aint-Simon nous a conservés 
dans ses précieux   «  mémoires  ». 

Bertin est3 un fer%v«it du giœvi siècle ■ et, 
comme les amants vraiment épris savent aimer, 
fl   l'aime jusque dans aes- défauts, 

Sous les dehors éUncÈÈants du règne du -rot 
SoleiL se cachent corrnmnnémeht d'éfranct» 
grossièretés ; à:e tare&, oes hàstorSeMeis grave- 
leuses, voire même simpi'ement sales, qui n*>n- 
tirent que l'éducation d'alors était plu^ . faite 
d'apparat que de sincérité. 

Où Molière est t grand c'est justement' quand 
a affronte ces coutumes, quand id fustïgrï les 
meeurs. 1     . 

Où à est immol'tei c'est quand il est, audelà 
des * himiitès du tern-ps-,  profondément humain. 

J'avoiîe que jO'nai jamais pu Wre ni entendre1 
sans éawcrtion. l'admirable scène dn Dépit ATï*OU* 
reiç; entre Eraste et Lucile. Molière n a pas lai* 
mieux.       -     - 

Par contre, bien qu'en ait pensé le philosophe 
Diderot. « M. de Pourceaugrtac » n'ajouté rien à 
ta «ictre de notre grand poète. 

C'est une farce part-ale cjui. n'est pas tcuj<3urs 
très bien faite et dont certaines scènes sont oeu- 
vres et mal siménées.     " * 

Bertin, d'a&Ueirrs, qui ne s'y trompe pas, n'a 
pas ose nous l'offrir sans, avec beoiroOup de 
nuance et, dg- mesure,  nous y préparer. 

Quant à l'interprétaUon. elle est toujours ega:^ 
a elle-môroe. Il faut eh effet rendre cette justice 
aux Maibsnées Classique© Bertan. Biles représen- 
tent un maxisn^im d'efforts vers l'excellent qui 
n'a jamais josq'uicà-'éié atteint. 

Si l'on tsxmaissait les difficuités de toutes na- 
tures que rencontre notre conaDtûycn dans sa 
merveiHeuse tâche, on se rendrait compte que 
chaque matinée iieprésente un tour d'éaasiMbre 
que B*rten ne réalise qu'à force de volonté. 

N'ûUS ne pouvons donc que remercier les ex- 
cellents artr'stas. de l'Oriéon qui aident" aussi pia- 
gis*rat9in»3nt notre concitoyen dans son œTrvra 
décenti-aiisat'rjce : MM. Asseiin, &?si|y% Barencev, 
Blaneard ; Mites Lambert et Maiber ; -M. Ribie. 

FéMcitons en terminnant nos jeunes <unc<to.\ ens 
MM.   Savad   Regeard;   Walton,   Lallaoi,   PèfÂ\   ; 

LA  MADELEINE 
RATS   DE  GARE   COFFRES.   — Nous   av*m« 

relaté  te   vol  de  margarine,  "ommis à   la   gara 
au préjudice de  M.  Baelet,   rue Faidherbc.  • 
.A  la  suite   d'uee   enquête   hajb:'e.naenl  tn«nôa 
par >f.  Lesage, commissaire  de police,   les gar- 
des Bourgeois et Bourdon procédèren'. à l'arrp». 
fatk>n   de  deux  inculpés,   les  nommés Maurice 
Declereq, 3a   ni s, et sa sœur, Germaine, il an», 
demeurant rus Saint-Victor, cour Six.    1 

v Un troisième  inculpé,  Marcel   Martin,   t% *TI\ 
natif de   Saint-Etienne,   est   activement  reeher 

/chc. ■ . 
_ A la  suite   d'ime  perquisition   faite au domi- 

cile  des  coupables,   on  retrouva «no  quin»:ne 
de kilos de margarine, le  resta avait été  vendu. 

Declereq et sa sœur ont été déférés au pa«[ue» 
et écroués. 

FACHES-THU^SESNIL 
COXTR1BIABLE.S A VOS POCHES. — T# re- 

ceveur des contiibutioas itKïireo es osiveira ''im- 
pôt sur le chiffre d'affaires et des licences la 
mercredi 5 janvier 1921 de 9 iheures' à 11 heure* 
a la Mairie. t ««««• 

PETITES NOUVELLES 
,    BAT.-DU- BUF»El.â,*J. ^— tîne encruèîe est cru-veste 
pour rechercher Tauteur du vol d'un stylo et 
d'une montre en argent,- commis d?ns.les bu- 
reaux de «M. Maurice David, négociant, 16, rue 
Léonard Danel. 

QUI VOLA LE PORTEFEUILLE ? — On re- 
cherche qui vola un portefeuille à la buvette du 
débit de, tabac tenue par M- Ju'es Verschecre, 
7, rué desf Sarrazhls.' 

IL N'Y AVAIT PAS LE COMPTE ! — Mme 
Sergeaat-' 4? ans", êpicière, 52, rue" dTsly a été 
nantie d un procès-verbal, oour tromperie sur 
la quantité de fat marchandise. 

TOtER^DÏ TTJ.r.A. de la *TJE^o*eV" ;St*¥iQ?t8. 
La séance récréative organisée au Foyer de 

PTJ.1P.A.. ©è. rue de* Stattoii», ponr1 fêter la 
Saint-Ssivèstre, a parfaitement réussi. 

4 De» 7 hture» 5o, les ouvrier» d» «quartier et 
leurs familles, qui étaient les invités, se ré- 
pandaient dan» les diverses salles du Foyer, 
qu'ils visitaient avec une curiosité intéressée, et 
assistaient, au gymnase, aune partie de basket- 
ba-H, que se disputaient énergiqueraent les 
équipes des clubs sportifs des deux Foyers Lil- 
lois. ~ I 

A S h. 3o, la sellé des fêtes sa trouvait trop 
Petite pour contenir la foule de spectateur* ve- 
nus pour entendre le programme suivant: 
« L'Anglais tel qu'on le parle », de Tristan Ber- 
nard, et « J*aa-Marie. », d'André Theuriet- Les 
jeunes artistes du <« Club Lillois Thalia », qui 
avalent gracieusement prêté leur concours, în- 

afncha sur sa porte une pancarte portant     terorélèrent   ce* deux   pièces  ave»  brio et   fi- 
œs mqte : « Fermé pour causa de manque de 

?JùH»S»L qupfcuw-uns de ses ««tente avant 
p^yW^nVrêin1 pension, la trouvèrent mau- 
vaise et ne comprenant pas exactement dans 
quai cas .se Jrauvsàfc, ^ j^^urataur, déposèrqnt 
une plaônte contare lui. 

i^.c^ÊHHémtàm.é» *****•}***$% trouer 
l'mtére&sé qui mS, le magistrat au courant de 
MS déboines et oOrtt *pantoinémen6 de dédom- 
mager ses clients lésés. "_ 

Ces derniers mis au coursai de cette aituatM» 
prlSrit la oftesw d« ben o«é et s'en fcrenV 
mâto» m étettetttvenu» ; Br»ito«tte «ois, »vec 

* Bp au*are. 

nesse. ils recueillirent des applaudissements en 
thousiasle». 

Un « thé » k l'entr'acte fournit «ne aewalle 
occasion aux invités de circuler de salle en 
salle et d'appréeier le bîea-être que les divers 
Avantages dâ Foyer procurent à ses membres, 

Bref, excellente soirée de fin d'année, §ui 
laissera  de   bons souvenirs. 

—;—~*~«-M ; 

SERVICES RENDUS PENDANT LA  GUERRE 
JI»)B»e Suranné  PeUeau  ri«it de «ecamèf un di- 

DMatM d'Aoanajae et «ma plaquette  en a>n»;eat en    juge,  M. Jul 
récompense « de la coUat^rwIfeii dévouée «t eons-    M.   Perthuss, 

M>ne Ro^eardt qui. sous Ja direction de M Lor. 
wntû, viennent- apporter un conoows ^>réoie4l» et 
efficace aux Matinées, Berlin et se fcw'nier ' au 
contact de leus's érnàients camar.ades à Vart 
difKoile du théâtre. A. L. 

La froohain» Matinée P.  Bertin aura  lieu itt 
difnanche 6 Fèvriei. j 

'-■ 1 ■    *■'." . .. ■<&■ .■       1   1   itÊ 

ARBONDISSEiMEXT DE LILLE 

Les GALERIES LILLOISES, 43 à t», rue \a- 
Monale. LJUe, acceptent en paiement les Bons 
d Achats  de la. Reconstitution. asfit 9»6L 

HAZJEBROUCK 
PETITS RETRAITES DE L'ETAT. — Pou» 

bénéficier de l'allocation suppicment'ïïre les' '«I 
téresisés doivent adresser 'eur romande a 'n 
Préfecture, en déclarant le numéro d'oid-ra af 
le moatant de leur titre de pension. 

..;£,..- Hi un    i _! ,»|y 

DUNKERQUE 
UN XAÇQN VOULAIT  TUER  SA FEMTJJB 

Il est arrtté 

Un maçon, Alfred Yamroïsen, a été"arrêta 
sous rinculpation de misinaoçs de mort envers 
sa   femme. 

\'anaT.35&ai était pariaur du revolver - av^a k> 
qu<aj y, avait visé sa jeune fuuune. 

Choses  Munialg§aimm 
Au .ceiiirs -as. 4<a. séneics exlraon^iKiire qu'il a 

tenue le jeudi 30 décembre, le Conseil muroçipai 
». traité, entre eu&res, ées quesl'.zns d'un re-»l 
intérêt,    v 

Ce fut d'abord, au si»}et ds la vis cher», l'an- 
nonce d'iii.ne mesure excelente. 

Le Mah*ë a. expliqué' qu'après s'étd-e rnis «Tao- 
çerd avec plastews viffs» .eru Nord, notamment 
toile, Douai et valenciexiines. Il avait pris des 
f»esure*pql!,r *np0rtet. des visndes frigorifiées. 
Par ce.fait, en connaissance du prix de revient 
la t^axe. de ces viandes, pourra être très prêchai 
nement fixée. 

On ne peu* qu'applaudir à cette détermination 
utile entre toutes devant lexpioltation ac»uei)e> 
ment pratiquée. Plus loin vont -même les desi- 
derata de la pppifja-tion. des petiU. des mim- 
bi.es surtout : On voudrait voir s'étendre crtlo 
sollicitude municipale à tout t* qui"constitue 
V*bme«tfl.t«ptt et te,- objets de* nrenpère irfces- 
s.té.  ainsi que, du reste, la  loi de 1316 en  a 
çj-éé le droit. 

Ensuite   &   fut 
dTun  immeuble qui doàf permettre isq 

proposé   et   voté   l'acquisition 
dévèlno- 

pernsfit important des écoles ménagères-. Ce4, 
•A aussi ya. souci louabie de 'te. via' pratique 
du populaire. ^* *-  T-I 

EnM il ftBt voté ^acquisition d'im tehoratoiro 
oe chimie qui, installé à l'rnstttut mdwÉriel. 
sera labatatoire -monicipal. Il est jiiocntestable 
"W*n semblable établissenïeatt consUtiie un sa«^ 
vice municipal de Ja plus praru*e nécessité. Non- 
seulement aujoinrd'hiri le mereanlHisme pr«tiq»i* 
Ierbené4tc« illicite, mais bien sosuvent ta qWiHté 
dfjf aenrées vendues néoaasMera* l'aaialysî.Celle- 
ci- aesorma!s, sera donc possibCe. 

.Des vu3vx ont é^4 êmk V** lés conseilles» «v 

de 30 ans. an cimetière, soit accordée aux pè- 
res et mères de huit enfants, et iinti rrnaortrn 
fternéi-ualle à cemx qui empnt dix enfanta 

AD PALAIS. — En audience soteanaHs et «a 
uniforme d» eérénmniev hs taem*w# d*hs Tr> 
binai de première ftisiance ont procéda, te 
imM 30 déapibre. 4 l'installation du nouveau 
mge, M. Jurien DuiUtoA, en re^u^geriwinj de 

nonuné a Nantes. 
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